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Sainte-Florence – Les Bruyères
Diagnostic (2009)
Jérôme Pascal
1 Le diagnostic archéologique préalable à l’extension de la zone industrielle de la Mongie,
a révélé divers indices et structures attribuables à l’ensemble des périodes historiques.
2 La période romaine est représentée par quelques fosses, des zones de concentration ou
d’épandage  de  tegulae et  des  fossés  parcellaires  dont  deux  doivent  matérialiser  les
limites d’un chemin. Ces indices, ténus et disséminés sur la quasi-totalité de l’emprise,
sont à mettre en relation avec l’entité archéologique (85 120 0006) identifiée lors du
diagnostic mené en 2003 lors de la tranche précédente de travaux. Dans les deux cas, il
ne s’agit que de traces de structures légères et de fossés parcellaires correspondant
peut-être à des annexes d’un domaine agricole plus vaste dont la partie résidentielle ne
serait pas connue.
3 La  datation 14C de  charbons  de  bois  présents  dans  les  remplissages  (Ly-14820,  date
calibrée : -49 à +70) permet également d’attribuer au Haut-Empire la batterie de fours
ou foyers des tranchées 67, 320 et 321.
4 Le  « grand  four »  identifié  dans  la  tranchée 38  est,  lui,  attribuable  à  la  période
médiévale.
5 La destination précise de ces structures de combustion, les matières premières utilisées
et la nature du produit fini restent inconnues. En l’absence de résidus autres que des
« cendres » et des charbons de bois, il semble toutefois vraisemblable que les produits
traités soient d’origine végétale.
6 Le  dernier  élément,  l’étang  des  Cloches,  dont  la  digue  est  encore  conservée  en
élévation,  est  attesté  à  la  période  moderne.  Une  recherche  poussée  en  archives
permettrait très probablement de retrouver des mentions anciennes de l’étang, de son
exploitation et de son entretien sinon de sa création.
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